
Christiane Faucher 

& Jacques Poitras

Honoré Mercier naquit le 15 octobre 
1840 à  St-Athanase (Iberville). 

Avocat de métier, il se lança très tôt en po-
litique, d’abord chez les conservateur, et 
devint rédacteur du Courrier de St-Hyacin-
the. En 1879, il passa au parti libéral, il fut 
premier-ministre de la province de 1883 à 
1891. Mercier mourut le 30 octobre 1894.     

Mercier (Illustration #1) était le 
chef  du parti Libéral depuis 

1883 lorsqu’il devint le 29 janvier 1887 le 
neuvième Premier ministre du Québec. Il 
voulait consolider les fi nances de la Pro-
vince en  négociant avec New York un 
emprunt de $3,5 millions, emprunt qui lui fut refusé 
à cause de l’opposition  du Gouvernement fédéral.
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Une lettre du ministre de l’Agriculture et des 
Travaux publics de cette époque en fait foi. 

Elle est contenue dans une enveloppe offi cielle (Il-
lustration #2). En haut à gauche l’identifi cation du 
ministère en anglais «Department of Agriculture and 
Public Works Quebec». Elle provient de l’assemblée 

Le gouvernement libéral Le gouvernement libéral 

a des problèmes fi nanciers. a des problèmes fi nanciers. 

#2, Enveloppe de 1887 portant la marque de la #2, Enveloppe de 1887 portant la marque de la 
Législature de la Province de Québec.Législature de la Province de Québec.

#1 Honoré Mercier, connu pour ses politiques natio-#1 Honoré Mercier, connu pour ses politiques natio-
nalistes, fut le plus important Premier-ministre de la nalistes, fut le plus important Premier-ministre de la 

Province de Québec au XIXè siècle.  Province de Québec au XIXè siècle.  

#3, Le groupe des députés libéraux à l’Assemblée #3, Le groupe des députés libéraux à l’Assemblée 
Législative en 1883.Législative en 1883.
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Cette bavure m’empêchera pas McSha-
ne de devenir en 1891 et 1892 maire de 

Montréal et  député fédéral en 1895. Il termine-
ra sa carrière comme maître du port de Montréal 
de 1900 à 1912. Il mourut le 14 décembre 1918.

Voici un extrait de sa lettre rédigée en anglais  
(Illustration #5) «…our Government  does not 

intend to comply with your request at present to take 
any copies of your Annual Register and Review. Our fi -
nancial position is so fearfully bad that we have to cut 
off a great many items of expenditure this year.» (Notre 
gouvernement n’a pas l’intention d’accéder à votre de-
mande d’acheter des copies de votre «revue et registre 
annuel». Notre situation fi nancière est si terriblement 
mauvaise que nous devons couper  sur beaucoup d’items).

On comprendra qu’il s’agissait sans doute d‘une 
mesure de rétortion du gouvernement Mercier 

contre les autorités fédérales. On leur disait que puis-
qu’ils nous étouffaient fi nancièrement, on se verrait 
dans l’obligation de se passer de leurs publications. 
Finalement Mercier se sortira d’impasse en allant né-
gocier l’emprunt avec le Crédit Lyonnais  de France. 

Le gouvernement libéral a des problèmes fi nanciers.. 

législative dont elle a la marque  circulaire noire «Le-
gislature»  datée du 30 mars 1887.   Ce tampon a  été 
longtemps utilisé, soit de  1869 à 1890, «Legislature» 
étant un terme à la fois français et anglais. (Illustra-
tion #3).  On voit aussi une signature «JMcS».  L’en-
veloppe envoyée à Henry J. Morgan  à Ottawa porte  
un timbre de 3 sous, tarif normal car un Gouverne-
ment provincial n’a pas droit à la franchise postale 
qui est  réservée seulement au Gouvernement central. 

Henry J. Morgan, le destinataire de la let-
tre, était un haut fonctionnaire du dé-

partement du secrétariat  d’État du Canada qui 
s’occupait des publications gouvernementales.     

James McShane ( Illustration #4) , dont les initia-
les apparaissent sur l’enveloppe, était alors com-

missaire  (ministre) du département de l’Agriculture 
et des Travaux publics, fonction qu’il occupa du 29 
janvier 1887 au 23 mars 1888. D’origine irlandaise, 
né en 1833 à Montréal, il représentait la circonscrip-
tion de Montréal-Centre. En 1886, Mercier le nom-
ma commissaire de l’Agriculture et des Travaux pu-
blics. Mais il dut démissionner le 23 mars 1888 pour 
s’être opposé publiquement à Mercier sur un projet 
de loi touchant les tramways à Montréal. Mercier as-
suma lui-même le poste de commissaire de l’Agri-
culture et de la Colonisation, tandis que Pierre Gar-
neau était nommé commissaire des Travaux Publics.

#4, L’auteur de la lettre James McShane était un #4, L’auteur de la lettre James McShane était un 
membre important du gouvenement Mercier.membre important du gouvenement Mercier.
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